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ment. Soyez leur ioye & leur couronne,carau

trement vous les decourageriez en leur trauail.

Que s'il eſtoit poſſible quevous craigniſſiez Dieu

ſans lesaimer, parmi le meſpris de leurs perſon

ncs, ils s'eſiouytoyent de voſtre amendement.Car

ils ſont, où doiuent eſtreialoux d'vne ialouſie de

Dieu , eſperans que Dieu ſe ſeruira d'eux pour

vous allier auec Ieſus Chriſt d'vn lien plus eſtroit,

iuſqu'à ce que cet Eſpoux vienne, & nousrecueil

le à ſoi, & nous introduiſe en ſon Royaume.
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gui a oreiller pour ouir, oye . |

#Ors que les Iſraélites trauerſoyent le de
# ſert pour paſſer en la terre promiſe, vne

#U# colomne de feu les eſclairoit durant les

tenebres dela nuict.Choſeſemblable,mes Freres,

ſe faict encoresauiourd'huy, & Dieuſe comporte

enuersnous de meſmefaçon. .. Car en ce voyage

auquel nous tendons à l'heritage promis,quieſt le -

Royaume de Dieu , le flambeau de la parole de

Dieu nous eſclaire durant les tenebres de l'igno

rance Comme il eſt eſcrit au Pſeaume 119.Tapa

role eſt vnelampe àmon pied,& vne lumiere à mon

ſentier. - '1 - - • ' --- -

- · 2 · · · Mais
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• Mais tout ainſi que ce Hambeau quiluiſoit aux

Ifraélites n'eſclairoit point les aueugles , ainſi la

clarté de la parole de Dieu n'eſclaire point ceux

qui demeurent en leur aueuglement naturel.

Pourtant il eſt neceſſaire qui celui meſme qui

nous aliumece flambeaude ſa parole nous donne

auſſi des yeux pour en apperceuoir la clarté. Il

eſt neeeſſaire que celui mefme qui parle à nous

nous ouure auſſiles aureilles naturellement ſour

des, & bouchees à fa parole. Car comme on ne

void point le Soleil que par la clarté du Soleil

meſme, ainſi Dieu ne peureſtre cognu, ſi lui meſ

me ne nous illumine par ſa parole.Sans cela nous

nous fouruoyerions en plein midi, & parmi les

teſmoignages les plus clairs de la vertu de Dieu

demenrerions entenebres,&ſerions ſans eogiioiſ

ſance.C'eſt Dieu qui nonſeulemeat nous preſente

ſes graces,mais auſſi nousdonne la volonté de les

reeeuoir,& le moyen de nous enſeruir.C'eſt Dieu

qui faict en nous ce qu'il nous commande, qui

anime ſa parcle d'vne ſainte efficace, quiparle aux

morts, & ils enreedent, qui appelle les choſes qui

ne ſont point, & les faict eſtre en les appellant.'

C'eſt la raiſon queMoyſe rend au 29. du Deuter.'

pourquov le peuple d'Ifraél apres auoir veu tant

de mºrueilles qne Dieu auoir faictes en Egypte,&

au deſert, neantmoins perfeueroit en ſa dureté, &

ne ſeconuerriſſeir point.Voua auez véu, dit-il,lert

effºrluueierºdes & ce grands miracles, & i'éterneb

melvdu a pèiht donné cœurpour entendre,niyèuxpour

· voi»,'ai oreillis pour ou riuſau'à ce iourd'huy. C'eſt

celaméſme queleſusChriſt enſeigne en ce paſſa

tè;zarayant proposéltsmyſteres duRoyaume des

| - P 2.
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Cieux en paraboles, il adiouſte, quiaoreillespour

ouyr oye; declarant que tous n'entendent pas la do

étrine, mais ceux-là ſeuls auſquels Dieuauoitou

uert les oreilles, & diſposé les cœurs. - Sur cela

nous auons à conſiderer deux choſes. I. En pre

micr lieu le commandement que Ieſus Chriſtfair

· 2. Et puis qui ſont ceux auſquels ce commande

ment eſt faict. Le commabdement qu'il fait eſt,

d'ouyr & efcouter ſa parole : Ceux auſquels ;ce

commandement eſt addreſſe ſont ceux quiont des

oreilles pour ony.Quia,dit il;ºretlles pour ouyr,oye.

- ' - I. 9Du commandement d'ouyr. : --- -

· Il commande donc d'ouyt & de bander l'oreille

à ſa parole. L'ouye eſt le ſens de la diſcipline , par

lequ3l Dieu verſe ordinairement és-eſprits des

- hommes ſa ſaincte togºaiſſance, & dequekihſt

ſsrt pout planter ſa crainte en nos cœurs Laſºy eſ?)

de l'ouye , & l'ouie eſt de laparole de Dieu Remº lo.º

Dico pouuoit voirement ſe ſeruir de quelque,au-,

tre moyenpour nous inſtruire. Il pourroit ſans la

prédication de ſa parole engrauer par ſon Eſprit és,

cœurs des homines fa S. volouté. Il pourroit par,

le ſeul regard de ſes œuuresformer les eſprits à ſon

obeiſſance,& les eſchauffer en ſon amour,Mais il,

a iugé ce moyen plus conuenable,afin quecomme

par l'orcille la mort eſt entrée au monde, auſſi la

vie y entraſt par ce meſme chemin. Et que comme

l'homme eſt tombéen preſtant l'oreille à la parole

du iiable , auſſi il fuſt remis envieen preſtantl'o-,

reille à la parole de Dieu, comme dit Eſaïc au ch.

57, 8nclinez voſtre oreille, & eſcoutezs&ºvoſtreame

viurac cat ce ſont paroles viues,comme il eſt ditau,

7 dcs Actes Enparoles de viteternelle Ican.6.68-,

'. | | Pour



D R S E R M o N s. 249

Pour cdſte cauſe noustrouuousbien que Dieu a

quclquefois affligé d'aueuglement ſes plus fideſes

ſeruiteurs,comme Ahija le Propheteau I.desRois

ch.i4. Et qu'il a rendu muets quelques-vns de ſes

ſeruiteurs pour vn temps, comme Zacharie pere zu I.

de Iean Baptiſte;mais il ne ſe trouue point qu'ilcn

ait rendu deux ſourds,ni qu'il leur ait iamais bou

ché le chemin par où entre ſa parole.Au contraire

l'Eſcriture S. nous parle aſſez ſouucnt d'eſprits

malinsſourds & muets, comme eſtant le propre

dudiable de nous empcſcher d'eſcouter Dieu par

lant à nous,& de glorifier ſon S. Nom. , .

2 Orparce mot d'ouïr, lcſus Chriſt n'entend pas

ſeulement eſcouter de l'oreille les enſeignemens

de noſtre Dieu , mais auſſi les entendre ; & non

ſeulement les entendre,mais auſſi s'y aſſujettir, &

les mettre en pratique, comme il eſt dit au Pſ81, ô

ſi moupeuple m'euſt eſcouté, ſi Iſraeleuſt cheminé en

mes voyes. Et au 1o, de S. Iehan,Mes brebu oyent

ma voix, & meſuyuent, où il eſt parlé d'vne ouïe

qui emporte obeiſſance. Bienheureux ſont ceux

qui ºyent la parole de Dieu é quilagardent,Luc 11.

En ce ſens ceux n'oyent point la parole de Dieu,

deſquels eſt patléen Ezech.ch.33. Leſqucls quand .

ils ont vn Predicateur bien dilant,eſ outent ſa pa

role comme vne chanſon agreable , dite auecvne

belle voix& bienreſonnante, mais ne la mettent

point en effectiquiaiment les mots,& laiſſent paſ

ſer les choſes : qui veulent des ſaulſes & non des

viandes qui veulent que le Paſteur leur chatouïlle

l'oreille,au lieu de leur picquer la conſcience .

Item ceux-là n'oyent point la parole de Dieu .

qui apprcnnent teiioess º º º -

-- # 3
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qui oyent la ptedication par couſtume & non

pat affection, comme fila parole de Dieu eſtoie

ſeulement vne matiere de diſcourir, mais nonvne

reigle de bien viure : qui vont à la predication le

Dimanche pource que ceiour là on met ſesbeaux

habits, & pour entretenir leur reputation entre

les hommes. - :

Ceux-la auſſi n'oyent point la parole de Dieu,

qui durant que la parole de Dieu leur eſt annon

cee ont leur eſprit en leurs coffres, & penſent à

leur argent, & à leurs affaires domeſtiques , oùà

leurs querelles, où à leurs debauches, & plaiſirs,

tellement que la meilleure partie d'eux eſt abſente

& bien loin d'ici. -

Dont ne faut s'esbahir ſi vne parole receuë ſi

negligemment ſe pratique auec pareille negligen

ce , &ſi elle eſt comme vneſemence iettée ſur vn

chemin paſſant, que les oiſeaux, c'eſt à dire les .

penſees vaines & legeres emportent, & qui eſt

comme foulee aux pieds par la multitude desſol

licitudes tierriennes. - -

II. • A qui eſtfàitt cecommandement . "

Mais ce qui eſt le principalen ce texte, & ſur

quoy il nous faut plus inſiſter, eſt de conſi lerer à

qui il eſt ici parlé.Qui aareilles(dit noſtreSeigneur

Ieſus)pour ouyr oye. Ii parle à ceux qui ont des

oreilles. Ici par oreilles il n'entend pas les oreilles

du corps, qui ſont l'organe narurel pour receuoir

les ſens:mais il parle des oreilles du cœur,& d'vne

ouye ſpirituelle.

Car l'Eſcriture ſaincte parlant de la regenera

tion du fidelle nous dit qu'il ſe forme en lui vn

nouuelhomme creé ſelonDieu cn iuſtice & ſain

ctcté
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cteté, auquel nouuelhomme elle donne des fon

ctions à part,vne nourritureà part, d'autres affe

ctions,& mouuemens, & d'autres yeux, & d'au

tres oreilles.

De ce nouuel homme la viande & nourri

ture eſt la parole de Dieu, ſon exercice & ſes

mouuemens ſont les bonnes œuures. Au lieu de

la cholere il a le zele , aulieu de la triſteſſe il a la

repentance : aulieu de la crainte des hommesil a

la crainte de Dieu, au lieu de la ioye & eſgayement

charnelil a la paixde conſcience : ſon eſperance

eſt au Ciel , car ſon cœur eſt là où eſt ſon threſor.

Ce nouuel homme a vn gouſt qui ſauoure les

bons enſeignemens & ſainctes conſolations , &

qui gouſte la bonté de Dieu, comme ileſt dit au

Pſ.34.Gouſtez quel'Eternel eſt benin. Il avn flair par

lequeI1l diſcerne les paroles puantes,ſales & infe

ctes d'auec les paroles de bonne odeur, qui don

nent grace à ceux qui les oyent. Ce nouuelhom

me a vn œil qu'on appelle la foy, qui perce les

Cieux, & qui meſme regarde les choſes futures,

comme ſi elles eſtoyent preſentes. A cauſe de ceſte

veuë ſpirituelle le Prophete Ahija eſt appelé le voy

ant, encore qu'il fuſt aueugle. Cet œil dela foy

eſt l'œilpat lequel Abraham deux mille ans auant

la naiſſance de Ieſus Chriſt a veu le iour du Sei

gneur, & s'en eſt eſiouï. Cet œil par lequel Iacob

lors que ſa veuë eſtoit ternie, & ſes yeux defaillis

par la vieilleſſe, penetroit de ſaveuë les ſiecles fu

rurs,& prediſoit les choſes auenit.Brefvn œil par

lequel ſainct Eſtienne accrauanté de prieres ap

perceuoit leſus Chriſt aſſis à la dextre de Dieu.

Diſons le mcſme des oreilles. Car l'Eſcriture at

- , P 4
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tibuéà ce nouuel homme des oreilles , aſſauoir ·

ceſte ouye dont parle Ieſus Chriſtau6. deS. Iean,

Celui qui a ouy du Pere vient a moy. Ces oreilles -

, dont par le Eſaie chap. 5o. Le Seigneur Eternelm'a -

ouuert l'oreille dont ie n'aypoint eſtérebelle.Ces oreil- |

les dont Moyſe nous a deſia parie au 29. du Deut.

, diſant aux ltiaélites, l'Eternel ne vous a point don- t

mé desyeuxpour voir,ni oreilles pour entendre-Com- : !

bien que ſelon le corps ils euſſent tous des yeux

& des oreilles.La raiſon de cela eſt claire: car pour

ouyr vne voix & vn langage que les oreilles du

corps n'entendent pas, il faut vne autre ſorte d'o- -

reilles. Puis donc que l'Apoſtre aux Rom.chap.8.

dit que l'eſprit d'adoption que Dieu donne à ſes

cnfans crie en eux, & qu'il gemit & ſouſpire , &

qu'il rend teſmoignage à nos eſprits que nous |

ſommes enfans de Diet,il faut vne autre ſorte d'o

reilles que les corporelles, & vne ouye ſpirituelle

pour entendre ce cri, ces ſouſpirs, ce teſmoignage

de l'Eſprit de Dieu. C'eſt vn langage que les hom

mes mondains n'entend ni pas. Qui eſt l'homme

naturel & non regeneré , qui ſçache que c'eſt de

ceſte voix par laquelle Dieu pai le ſecrettement

au cœur des Fideles ? Quelles les conſolations

internes à quels les eſguillons ſccrets dont cet

eſprit reueille noſtre tardiueté à à laquelle voix ſe

font auſſi les rcſponſes interieures & ſecrettes

& vn dialogue entre la conſcience & l'Eſprit de

Dieu, dont le langage n'eſt point humain , dont

les perſuaſions ſont puiſſantes & les conſolations

fortes, & la douceur incomprehcuſible. Dont ne

ſe faut cſbahir ſiles Martyrs qu'on tiroit des ca

chots noirs pour lçs produire au ſupplice , ſor

- - toyent
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toyent de là auec vn viſage ſerain , & auec vn

eſprit tranquille, pource qu'en ſecret & au fonds

de ce cachot Dieu auoit parlé à eux, Dieu auoit

versé ſes conſolations paternelles dans ces oreil

les dont il eſt ici parlé. •

Et nous miſerables ! qui lors quenous ſentons

en nos cœurs ces eſmotions interieurcs, & ce lan

gage interieur de l'Eſprit de Dieu, ſommesincon

tinent troublés par letumulte des conuoitiſes, &

diſtraits par desvaines penſees, ou par des ſollici

tudes de lavie preſente.

- Mais pour vous faire toucher au doigt & clai

rement comprendre qu'elles ſont ces oreilles &

ceſte ouye ſpirituelle dont parle ici noſtre Sei

gneur Ieſus, prenons l'exemple des yeux, pource

que la veué eſt vn ſens plus clair, & quiimprime

plus auant en l'ame les obiects. Ie dis donc qu'en

l'homme regeneré 1l y atrois ſortcsd'yeux dont les

fonctions ſont differentes. Le fidele a les yeux du

corps,puis l'œilde la raiſon naturelle,& puis l'œil

de la foy. Les yeux du corps lui ſont communs

nonſeulement auec tous les hommes, mais auſſi

auec les beſtes. Ils ſont comme feneſtres de ce ba

ſtiment pour receuoir la lumiere. L'œil de la rai

ſont naturelle eſt celui qui diſcerne le vray d'auec

le faux , lequel œil eſt commun à tous hommes,

quoy que les vns l'ayent plus clair que les autres,

& mieux exercé.Mais l'œil de la foy eſt propre aux

fideles qui ſont gouuernez par l'Eſprit de Dieu,

qui eſt cet œil par lequel le brigand en la croix à

trauers l'obſcutité de l'ignominie de Ieſus Chriſt

apperceuoit ſa vertu diuine , & aſpiroit à ſon

Royaume. Qui eſt cet œil par lequel les fidcles
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à trauersdel'opprobre qu'ils ſouffrent, penetrent

iuſqu'à la gloire de Dieu?

Que ces trois ſortes d'yeux ſont fort differentes,

appeit pat leur contrarieté, & de ce que les vns

controllent les autres, & corrigent leurrapport.

Car l'œil de la raiſon corrige ſouuent le rapport

desyeux du corps,&ayant leur iugementpourſuſ

pect ſouuent iuge tout autrement. Si aux yeuxdu

corps il ſemble qu'vnbaſtondemiplongéen l'eau

eſttortu, la raiſon neantmoins diſputeà l'encon

tre, & ſouſtient que le baſton eſt droict. Si les

yeux du corps rapportent que la face de la Lune

eſt platte, ou que les colomnes qui ſont au bout

plus éloigné d'vntempleſe rapprochent, laraiſon

conteſte contre les yeux,& ſouſtient le contrai

re. La meſme contrarieté ſe trouuera entrel'œil

de la Foy& entre l'œil de la raiſon. Car les cho

ſes que la raiſon humainetrouue honteuſes com

me eſt la Croix de Chriſt& l'affliction de l'Egliſe,

l'œil de la foiles iuge honorables,& vn opprobre

plus glorieux que toute la gloite du monde : au

contraire ce que la raiſon iuge eſtre doux & agrea

ble, comme la gloire des richeſſes& des honneurs

où Dieu n'eſt point ſerui, eſt iugé par la foy choſe

honteuſe, puante & abominable.

Ce que nous diſons de ces trois ſortes de veuë

ſe doit auſſi accommoder à l'ouye, & à ces oreil

les dont il eſt ici parlé, car le fidele a auſſi trois

ſortes d'oreilles, aſſauoir les oreilles du corps

l'oreille de la raiſon,& l'oreille de la pieté. L'o

reille du corps eſt celle qui reçoit les ſons. ' L'o

reille de la raiſon eſt celle qui diſcerne les paroles

| | : ! ... · : " ' prudentes
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|! prudentes d'auec les paroles d'vn hommeinſensé,

comme dit Iob au 12. chap. L'oreille ne iuge-ellepau

les paroles,comme le palaisſauoure les viandes?Fina

lement l'oreille de la pieté eſt l'ouie ſpirituelle par

laquelle il diſcerne les fauſſes doctrines d'auec les

: vrayes & ſainctes, & les mauuais propos d'auec

les propos à edification qui ſont confits au ſel

de la parole de Dieu.

* Q e ces trois ſortes d'oreilles ſont differentes,

appert par la diuerſité de leurs fonctions, & par

la contrarieté. Car les ſons qui ſont rudes aux

oreilles ſont ſouuent agreables à la raiſon; com

me le ſon d'vn verrouil eſt rude à l'oreille, mais il

eſt douxS&agreable au priſonnier quand c'eſt pour

- ouurir la priſ .1 & le mettre en liberté. Et y a des

' oiſeaux dont le chant eſt mal plaiſant , dont

reantmoins l'ouye eſt agreable à la raiſon pour

ce qu'ils annoncent le printemps, & que c'eſt vn

ſigne du renouueau : ſemblables à la mott dont

le regard eſt hideux, mais qui apporte au fidele

desbonnes nouuelles. Ceſtemeſme contrarieté

ſe trouuera entre l'oreille de la pieté, & l'oreille

de la 1aiſon ; car l'oreille de la raiſon humaine

trouue fade & nude la ſimplicité de la parole de

Dieu. Au contraire les paroles d'eloquencehu

maine, & les ſubtilitez de la philoſophie parlante

du ſouuerain bien, deſplaiſent à l'oreille de la pie

té accouſtomee au langage de la parole de Dieu,'
qui eſt ſimple,& pleine de ſubſtance. ſ, ". .

Ceſte meſme diuerſité d'oreilles paroiſt en ce

† tout ſe gaſte,& rout bon ordre eſt renuer

quand les vnes de ces oreillesveulent enjamber

| ſur les autres, & quand l'oreille du corps ou de la
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raiſon veut iuger des choſes dontleiugement ap-.

partient àl'ouye ſpirituelle. Commequand l'o

reille fiande d'Eloquence iuge de l'excellence de

la predication de l'Euangile par la douceur & elo-.

quence des paroles qui diuertiſſent l'ouye ſpiri

tuelle, laquelle ne gouſte que les ſaines doctrines»

& les ſainctes conſolations , & les exhortations

ſalutaires. - - - - ' --

Ceſte meſme diuerſité d'oreilles patoiſt par la

diuetſité des psrſonnes Car il y a des petiºnne#».

aux oreilles corporelles deſquels l'Euatgile n'a

iamaiseſté annoncé, & quin'ont iamais ouy Par-,

ler de Ieſus Chriſt, deſquels parle ſainct PaulRo

mains 1o. Comment croiront-ils en celuy duquel ils

n'ont iamais ouy parler ? Il y en a d'autics qui cn

ont ouy paflcr , mais l'oieille de leur entcndcmér,

ne l'a point compris, & leur raiſonne s'y eſt Pºjat ,

aſſuiettie. , Finalement il y en a qui ont la raiſon,

inſtruitte & qui ſont perſuadez de la vââité de l'E

uangile,mais qui n'ont point l'ouye de la foy, qui

n'ont point ouy du Pere, & à qui Dieu n'a point

patléau dedans de leur cœur. A ceux là manque

ccſte derniere ſorte d'oreilles de laquelle Ieſus .

Chriſt patle diſant qui a ertilles pour ouyr,ºye, ..

De tout ce que deſſus vous recueillcz aysément

que ceux-la ſe ſont trop lourdement abuſez qui

ſous ombce que l'Eſciiture ſaincte emprunte les

façons de parler corporelles pour nous reprcſen

ter la natu,e de nos ames » & poutce qu'au 16. de .

ſain t Luc l'ame du manuais ti he demande que

ſa langus ſoit rafauchie du doig du Lazate , ſe

ſoniiiººgi nez que le ames ſont corporelles. Car

toutEs css fº,ons de parier ſont figures,&º #
- - CS
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des ſimilitudes racourcics en vn motº non ſeule

ment pour ſubuenir à la pauureté du langagesmais

anſſi pour ornement , & pour nous inſtruite auec

plus de familiatite- :

" Ceterreur eſtoit enl'Egliſe Romaine il ya mil

le ansbeaucoup plus qu'il n'eſt maintenant. Car

alors viuoit le Pape Gregoire I. lequel en ſes dia

logues met les ames és nuictes pout les lauer : &

aux vents pour les euenter: & à la fumée des bains

pour les faire ſuer, afin de les purger de leurs pe

chez,& encores aujourd'huy les De ctcurs de l'E

gliſe Romaine tiennent que les ames ſorties du

feu de purgatoire ſont incontinent plongées dans

la neige pour ſe rafraiſchir : & qu'cn vne prairie

fleurie elles prennentdc# • • •

s Mais noſtre temps eſt deuàshqſes meilleures

qu'à eſtallerlés imaginations cicuſts de ceux qui

ent peint lenrt# chimeres , & ont mieux- -

ayméeſtre dile ples des !oëtes que des Apoſtres ,
- Reuenons dºncà npſtre Seignçur Ieſus qui en

ces paroles, qui a ºreil#
qu'il n'eſt pas donné à tous ces orei

& qu'en pluſieurs ily2de la ſourdité Tout ai

#
mais qui ſont aueugles, auſquelsSatanabandé les

yeux de la raiſon par des opinions fauſſts par des

mauuaiſes cºuſtumes & par la prsſoºption d

leur propre iuſtice Tellement que le monde e

d'aueugles qui s'entrepouſſent vers l'enfet,
# qui courentau precipice. Ainſi i'oſ dire que

monde eſt plein de ſourds qui n'oyent pas la

voix genrrale des creatures qui brºyent les

lºs-del'Etvprl»& qui magaiºsnt#vºu,
+ :^.

-
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Les Cieux annoncent la louaºge del'Eternel, & le

firmament t'ouurage deſes mains, Pſeau.19. Telle

menr que des Cieux il faut dire tout le rebours de

ce que dit Dauid des idoles ; &lles ont vne bouche,

& ne parlent point : Mais des cieox il faut dire

qu'ils n'ont point de bouehe , & neantmoins

qu'ils parlent, & n'ya rien de mueten la nature.

Mais combien peu de perſonnes entendent ceſte

voix : Combien de perſonnes ont les oreilles

bouchees aux teſmoignages que routes les crea

tures rendent à la vertu de Dieu ? Par ce moyen ce

que diſoyent les Pythagoriciens ſe trouue verita

ble en quelque façon, aſſauoir qne les Cieux par

la rapidité de leur mouuement rendent vn ſon

melodieux , & vne douce harmonie , mais qiie

les hommes ne l'éntendent pas , pource qu'ils

ſont nezparmice bruict, & ont les oreilles alour

dles par accouſtumance. Cartoures les creatures

arlent, & refonnent la gloire duCreateur, mais

nous n'entendons point ceſte voir, poutce que

nous yſommes aecouſtumezcomme à vne chô

ſe vulgaire. Dieu parle aux creatures inanimees,

& qui n'ont point d'oreilles, diſant au commen

cement dEſaïe , Eſcoutez Cieux , & toy terre

terre preſté l'oreille : & ces creatures entendent

en quelque† puis qu'elles obeiſſent , mais

I'homme qui a des oreilles n'entend point la voix

de Dieu , & eſt rebelle à ſa parole, comme die

Ezechiel chapitre z. Ils onr des oreilles& n'enten

dent peint. Les morts meſmes ovent lavoir dti

de Fils Dieu, lehan 5 Mais l'hcmme viuanreſt

ſourd à ſa parole. I'n'entend point le largagé

de l'Eſprit de Dieu, ileſtſourd auctidel'º#

&la
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| | & la voix du pauure ne paruient point iufques à

: | lui. Si Dieu le tanſe oul'exhorte il eſt comme

#: l'aſpic ſourd, & bouchant ſon oreille contre la

• | voix de l'enchanteur, Pſ ;8. | | | | t

tt ! Car pour ne vous point fiatter, que font vos

, Paſteurs tous les iours quand ils vous exhortent

| | à la pieté, & crainte de Dieu,& à la charité,& à la

§ | paix & concordeºQuand ils vous exhortentà pu- .

,| reté de conſcience, à eſtre veritables en paroles,

iuſtes en vos actions, ſobres & chaſtes en voſtre

conuerſation ? A mettre en vos familles'la priere

ordinaire,& à inſtruireſoigneuſementvos enfans

en la crainte de Dieu ? à poſſeder voſtre vaiſſeau'

en ſanctification, à meſpriſer le monde ,& à faire

vn threſor au Ciel ? & cependant que vous eſtes

en ſanté vous preparer de bonne heure à mourir

de la mort des enfans de Dieu?y adiouſtans les ex

hortations, & les menaces pour reueiller voſtre

tardiueté ? Que ſont-ils, dis-je, ſinon qu'aure

gatd de pluſieurs ils parlent à desſourds, &frap

pent vne porte qui ne s'ouure point ， puis qu'ils

· ne voyent en pluſieurs aucun ſigne d'émotion, biº

aucun fruict de repentance， lls peuuentdoncdire

auec Ieſus Chtiſt , Nous vou auons chanté com--

plainte , & vou n'auezpoint l'amenté, Matt. 11."
C'éſtla# les Prophetes, ils n'ont zad.z.

point voulu entendºs : il?ontiirél'eipaule enaºrière .
ils ont ºppºſantilmºrºiuupuurnepoinrºr ris · ·

onrmi leurface commilapierre. iii ont dit, #oi#º.

jue ce ſait nou ferºns ce que nous auons arrºſé"

en moſtre cœur pour adiouſter lyurognerie à l'attera-'
tion. · · ,:2 # , " " -- > ?!. : 1J : { t

· Qui eſt-ce qui conſidetant de pres comme

)

f•!

|
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les hommes ſegouuernent,neiuge qu'ils ſontin

ſenſez, & qu'ils ſont non ſeulement deſtituez de,

l'oreille de la pieté , mais auſſi de l'oreille de la

raiſon ? Car que direz-vous d'vn homme qui

voulant aller d'ici en Eſpagne prendroit le che

min de l'Eſcoſſe ? que ſi encheminant il rencon

tre des perſonnes qui lui demandent où il va , il

reſpondra ie m'en vay en Etpague. Sur cela on lui

dira , mon ami, ce n'eſt pas ici le chemin, vous

tournez le dos au lieu où vous voulez allcr : ſi

nonobſtant cet aduertiſſement il continué à te-,

nirvn chemin à rcbouts, vous direz cet homme

là eſtinſensé, & a faute de ſens commun. Cepen

dant voila ce que font la plus part des hommes.

Demandez leur où ils vont,& où ils aſpirent , ils

font tous profeſſion de tendre au ſalut , & d'aſpi

rer au Royaume des Cieux. , Mais ils preinent

vn chcmin tout contraire, car par la vie profaner

par les querelles auecleurs prochains , par l'iniu

ſtice,& par la rapine, & vſurt,& parles meſpris de

la parole de Dieu on ne va point au Royaume des

Cieux : ils tiennent le chemin de l'enfer » & de la

damnation. Dites-leur , ce n'cſt pas là le chemin,.

vous tournez le dos au lieu où vous voulez aller:

pour cela ils nc rebrouſſentipoint chrmin , ains

continuent en leur mauuaistrains& ne laiſſent pas,

- de dire qu'ils vont auRoyaume des cieux Pauures

gens va-on cnParadis par le chçmin de l'enfer ? ou

· au Royaume desCieux enſeruant au diablci Mais

quoi,c'eſt en vain qu'on parle à eux ils sótſourds:,

ils n'ont point d'oreilles pour eſcouter la voix de

Dieu : ils n'ont point ces oreilles dont parle ici

leſus Chtiſt, diſant, quia greilles pour ouyr,"c
- · C3
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· Ces choſes eſtans telles , & pluſieurs d'entre

nous tſtans ſourds à la parole de Diçu d'vne ſur

dité volontaire , car il n'y a point de pire ſourd

que celuy qui le veut eſtre , nous ne pouuons

nous empeſcher que nous ne tremblions pour

vous , & ne craignions que ſi vous vous rendez

| ſourds à la voix de Dieu , luy auſſi ne ſe rende,

ſourd à voſtre tri au iour de voſtre afflction,

Pourquoy ne craindrions-nous, que comme il y

, a des fourds qui u'entendent point la voix des

hommes, mais tremouſſant & treſſaillent à vn eſ

clat detonnerre, qu'auſſi Dieu ne vienne àtonner

de ſes iugemens, & les face ſcntir à ceux qui ne

ſont point eſmtqs à ſa parole : , , , , , .

, OSeigneur, ouure nos oreilles, & touche nos .

cœurs. .. Toy qui as plantél'oreille, toy qui gue

ris les ſourds, & qui peux tompre les obſtacles

& empeſchenfEns naturels par l'efficace de ton

Eſprit , tenſs cet eſprit ſourd & muet , afin qu'il

ſorte, & qu'il ne bouſche plus l'entrée de ta pa

role , & par ceſte meſme parole qui reſonne à

nos oreilles , forme des oreilles à notames , pour

ouir , cnreodre , garder & obſeru#r tà parole par

vne ſainçte obºïſançr. s . ... . .. . "

--Ceſte penſée nous meine à la conſideration des

cauſes de ceſte ſurdité & de la grhce que Dieu fait

à quelques-vns d'auoir ces oreilles ſpirituelles .

dont il eſt iciparé.i ' ºr | s |

- La premiere cauſe de ceſte ſurdité rſt la cor

ruption naturtlle de l'homme, laquellr eſt vne '

eſpece de mort, qui fait que les hommes morts

en peché n'ont point les fonctions de la vie ſpi .

rituelle, ce mal eſt accreu par la conſtuºns» & pa*

D E c. I. -
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la corruption du ſiecle quienracine les vices, &

les tourne en habitude, & en complexion, telle

menr que parmi le bruit que font les vices , la

parole de Dieu n'eſt point enteuduë, & comme

en vne maiſon qui bruſle, où les poutres fon

, dent , & les tuilles petillent, on n'entend point

ceux qui patlent, ainfi où les conuoitiſes ſont

atdemtes , où'l'auarice , l'orgueil , l'impudicité

font vn brafict dans les cœurs,'on ne peut en

tendre les enſeignemens de la parole de Dieu;

Satan y contribue de ſa part , trauaillant à bou-'

cher les oreilles des hommes, afin que la paro-º

le de Dieu n'y entre point , & ſuſcitant le mon

de , & les hommes ennemis qui font vn grand

bruit, & efmeuuent des tumnltes , & ſedirions,

ain que parmi ceſte contradiction la parole de

Dieu ne ſoit entendue. . ! :: · · · · · ·

" Dieu meſme entreuient là deſſus , lequel en

ſa cholere appeſentit les oreilles, & endurcit lesſ

cœurs de ceux qui ont long-temps reſiſté à ſa

parole , comme Dieu meſme declare au 6. chap.

d'Eſaïe, Engraiffe le cœur de ce peuple, & ren leurr

oreilles peſantes, & bouſche leurs yeux de peur qu'il

ne voye de ſes yeux , & n'oye de ſes oreilles , & que

ſon cœur n'entende, & qu'il ne ſe conuertiſſe, & re

coiue gueriſon. Car il eſt iuſte que ceux qui ont

· reſiſté long-temps à Dieu qui les appelle ſoyent

frappez d'vn eſprit d'aſſoupiſſement , & que la

parole de Dieu qu'ils ont meſpriſee perde en

uers eux ſon edicace : comme Dieu n'aueugle"

que ceux qui ſont deſia aueugles en quelque fa

çon , & n'endurcit que ceux qui ſont deſia durs

&rebelles , deſquels il augmente l'aueuglement

& l'en
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& l'endurciſſement en ſa cholere, ainſi il ne tend

ſourds que ceux qui eſtoyent deſia ſourds volon

taires, & qui bouſchoyent leurs oreilles à ſa pa

role, leſquels il rend tant plus ſourds, & les pri

ue de ce peu qu'ils auoyent de cognoiſſance, la

quelle ils detenoyent captiue, retenans la verité

de Dieu en iniuſtice. · . |

- Mais, direz-vous, veu que le commandement

d'oüyt la parole de Dieu eſt faict à tous hommes,

& que l'homme naturellement eſt ſourd à ceſte

parole , & que peu ont les oreilles ſpitituelles,

dont il s'agit en ce paſſage, n'eſt-ce pas choſe

inïuſte de commander à vn ſourd d'entendre,

auſſi bien qu'à vn aueugle de voir , & puis le

punir pource qu'il n'a point ouy , & n'a point
apperceu? , , - f - ' '

Si l'à-deſſus on reſpond que l'homme eſt de

uenu ſourd & aueugle par ſa faute, & que ce

n'eſt poinr choſe iniuſte de demanderà vn hom

me ce qu'il doit, & à quoy il eſt naturellement

obligé , ceſte reſponſe ſemble eſtre refutée par

ces inefmes mots de ſurdité & d'aueuglement.

Car encore que quelqu'vn ait perdu la veuë &

l'oiiye par ſes deſbauches, neantmoins ce ſeroit

vne fniiiſtice de commander à vn homme tombé

en aueuglement ou ſutdiré par ſa faute , de voïr,

ou d'eſcouter , & s'il ne le fait le punir pour ſa

deſobeïſſance. - -

Mais en ce point ces ſimilitudes d'aueugle

ment& de ſurdité clochent, & ſont mal conue-*

nables. Car il n'ya point de loy qui commande

aux ſourds , & aux aueugles corporels d'oiiir &

de gatder. Mais quant à l'oüye ſpirituelle qui

C 2

|
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conſiſte à eſcouter la parole de Dieu,& luy obeïr,

ccſtc obligation ne s'efface iamais , encore que

l'homme ſoit deuenu incapable d'y ſatisfaire.

Au,ſi le debteur ne laiſſe pas d'eſtre obligé à

payer ſes creanciers , encore qu'il ſoit deuenu

Intoluablc par ſes dſbauches : Car l'empire de

I)ieu ne ſe diminuë point , & n'eſt pas raiſonna

ble qu vn homme qui s'eſt corrompu, ſoit par ſa

deſcb iſlance mis hors de la ſubiection de Dieu,

& que Dicu ptrde ſon droit. - -

Ne dottiez nuliruent que les diables ne ſoyent

qbligez à aimer Dieu , & à le ſeruir encore que

par leur reuolte ils ayent perdu , non ſeulement

la volonté , mais auſſi la forcc d'obeïr à Dieu.

loinct que jes meſchans ne font pas comme les

ſourds ordinaires , qui voudroyent bien auoir

l'ouye bonne; car ces fourds dont nous parlós ai

mçntleut ſurdité,& ſont cnnemis des remedes.

- Que ſi le commandement d'ouyr & d'obeir à

Dieu n'eſt point iniuſte ni inutile lors qu'il eſt

fait aux reprouuez , meins encore ſera-il inutile

lors qu'il eſt fait aux cſlcus de Dieu , auſquels

l)ieu par ceſte meſme parole forme des oreilles,

& vne inclination à reccuoir & gouſter la paro

le de Dieu. Quand Dicu parle aux morts, ceſte

parole n'eſt point inutile , ſi Dieu par ces meſ

mes paroles les remet en vie : Ainſi quand Dieu

parle aux ſourds, ceſte parole n'eſt point inutile,

quand par ccſte parole il guerit la ſurdité. .. Ce

n'eſt donc point choſe nouuelle ni iniuſte que

Dieu nous commande choſe que nous ne pou

uons faire. Car par là il declare ce qu'il veut

faire en nous , en ſorte qu: ſes commandemens

contien
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contiennent tacitement des promeſſes. ll com

mande par Ezechiel que nous facions vn nou

ueau cœur , mais luy-meſme nous declare pat le

meſme Prophete chapitre 1I. & 36. qu'il veut

nous donner vn nouucau cœ ir , & vn nouueau

chemin. Il dit, Conuertiſſ.z-vous à moy, maiſon

d'Iſraël : Mais ſur la fin des Lamentations de

Ieremie , ceſte meſme maiſon d'iſrael dit , Sei

gneur, conuerty nous à toy , & nous ſerons conuertis.

Dieu nous commande de croire en Ieſus Chriſt,

mais ſainct Paul aux Epheſiens chapit. 2. dit, Que

nous ſommes ſauuez de grace par la fºy, & cela non

point de nous, mais c'eſt vn don de Dieu. C'eſt vn

abus de penſer que les commandemens de Dieu

ſoyent la meſure de nos forces, au lieu qu'ils ſont

la reigle de noſtre deuoir, la matiere de nos prie
res , & le but de noſtre trauail. - , • -

Ce qui nous meine à vne plus haute conſidc

ration , & eſleue nos eſprits iuſqu'à l'election

de Dieu , par laquelle Dieu laiſſant les vns en

leur endurciſſement naturel donne aux autres ces

oreilles dont nous parlons , & diſpoſe leurs

cœurs à obeïſſance. Ainſi au 13. des Actes il cſt

dit que d'vne multitude qui eſcoutoit les paro

les de ſainct Paul , ceux-là creurent qui eſtoyent,

preordonnez à vie eternelle. Non pas pource que

de leur nature ils fuſſent mieux diſpoſez que les

autres , mais comme dit l'Apoſtre Rom. 9. Afin

que le propos de T)ieu demeure fermeſelon l'eleciton

de grace , non point par œuures , mais par celu7

7us appelle , ſelon qu'il eſt eſcrit, i'auray merci de

cetay à qui le voudray faire merci, car ce n'eſt point

du voulant ni du courant » mais de T)ieu çnt fait

Q_3
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Apoc.1o.

miſericorde. Et c'eſt à quoy Ieſus Chriſt regarde

en diſant, qui a oreillespeur ouyr oye. Car il s'ex

poſe peu apres en diſant : car il vous eſt donné

de cognoſtre les ſecrets du Royaume des Cieux,

mais a ccux là il ne leur eſtpoint donné Pour ceſte

cauſe parle-ie à cux en ſimilitudes, afin qu'en voy

ant ils n'apperçoiuent point , & qu'en oyant ils n'en

tendentpoint.

Si là-deſſus quelque conſcience infirme s'ef

fraye, & cherche dequoy s'aſſeurer, demandant,

mais comment ſçauray-ic que ie ſuis de ceux

qui ont ces oreillcs, & auſqucls Dieu fait , ou

veut faire la grace de receuoir ſa parole , afin

d'eſtre ſauuez , pource qu'ils appartiennent à

ſon election : Il ſera bien ayſé de ſatisfaire à vn

tcl, & d'appaiſer ſa conſcience , car cela meſme

qu'il fait ceſtc demande & qu'il deſire d'eſtte

rcſolu là deſſus , cſt vn teſmoignage tres-certain

que l'eſprit de Dieu habite cn luy. Ceux à qui

Dieu a appeſanti les oreilles & endurci le cœur

ne font point ces demandes, ains viuans en vne

lcthargie profonde , ne ſentent point là-delſus

d'agitation. Celuy qui cherche d'appaiſer ſes

doutes & agitations , & veut cſtte fortifié en la

foy , monſtre qu'il a la foy en quelque meſure,,

& que la parole de Dicu a trouué place en ſon

cœur , laquelle es commencemens cſmeut des

ſcrupules , & arrache des ſouſpirs , comme vne

medecine qui trouble l'eſtomach auant que de

le nettoyer : ou comme ce liure que l'Ange fit

euorer à ſainct Iean , qui fut doux en ſa bou

che , mais mit ſon cœur en amertuma : par ces

troublcs & frayeurs Dicu meine les hommes à

· la
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la paix de conſcience. Il faut auoit gemi & ſouſ

piré & combatu auant que de paruenit à la fer

me fiance, & à vnc ioye&tranquilité ſpirituelle,

& Dieu qui efi bon & plein de compaſſions ſup

orte nos infirmitez. - Ieſus Chriſt ne briſe point

† roſeau caſſe , & n'eſteint point le lumignon

fumant. Ceux qui ont la foy infirme ne laiſſent

d'eſtre ſauuez,, pourueu que leur foy ſoit vne

vraye foy & ſans hypocriſie. Vne foy infirme

ne laiſſe pas d'appreheuder le benefice de noſtre

Seigneur Ieſus. Ainſi ceux qui eſtoyent mordus

par les ſerpens bruſlans ne laiſſoyent d'eſtregue

ris par le regard du ſerpent d'airain,encore qu'ils

fuſſent borgnes, ou qu'ils cuſſent la veiie debile

Dieu nous tendra la main , & ſubuiendra à nos

foibleſſes,pourueu quegemiſſans ſous le fardeau

de nos infirmitez,nous taſchions de nousaduan

cer en la foy, & de gaigner de iour en iour quel

que choſe ſur noſtre infirmité. .

Or le moyen de ſe fortifier en la foy & s'ad

onner à bonncs œuutes ſelon le conſeil de

ſainct Pierre qui veut , que nou rendions noſtre

vocation aſſºurée par bonnes œuuret. La foy ſe

fortifie par cet exercice ; la foy voirement eſt la

mere des bonnes œuures , mais ces filles pre

ſtent l'eſpaule à leur mere pour la ſouſtenir, & la

nourriſſent. . , . • • • ! "

Pourtant (mes fveres) ſi vous voulez que dans

vos cœurs ſe forme vne pleine fiance de vaſtre

elcction 2 & vne ferme aſſeurance de l'amour

que Dieu vous porte en ſon Fils , cſtudMez-vous

à bonnes œuures » & cheminoz en la crainte de

Dieu , ſoyez sſmeus de compaſſion enuers l'affli

-- Q_ 4
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gé, faites bien à tous, mais principalement aux

domeſtiques de la foy, & ſoyez touchés d'vne

ſaincte cholere quand vous oyez le nom de

Dieu blaſphemé en voſtre preſence : ſoyez btu

ſlans du zele de la maiſon de Dieu , & larnentez

la froiſſure de Ioſeph. Soyez aſſiduels en prieres,

car tout voſtre trauail ſeroît intitile ſans l'aſſi

ſtance de Dieu. Meditez ſoigneuſement la pato

le de Dieti , car d'elle la foy tire ſa nourrſtüte;

lafay eſ de l'ouye , & louye de la parole de Dieu.

Et pource que vous virez en vn ſiecle cotrem

pu,& où les vices abondent, ſoyez munis contre

cet air contagieux des ptoſeruatifs que la paro

le de Dieu hous fournit. , Co iſidºrez la vanité

du monde, la fallace des richeſſes; les embuſches

de Sgtan, l'infi mité de vos corps, la brieueté de

voſtre vie, l'excellence dé voſtre vocation , la

difficulré du combat, la eertitude des promeſſes

de Dieu, & le prix incomprehenſible de ſon ſalut.

· Bref conſiderez qui vous eſtes , & où vous

eſtes, & où vous tendez , & par où vous auez

paſſer, & le temps auquel no'is ſommesauiour

d'huy. Vous eſtes hommes infitmes& pecheurs,

mais adoptez pour eſtre enfans de Dieu. Vous

eſtes en l'Egliſe de Dieu qui eſt ſa maiſon , &

les premices'de ſes crratºres. Véus teiidez au

Royaume de Dieu où eſt leſes Chriſt qui'nous

atténd , & pour y partienîr vous auez à paſſer à

traueis le reigne du Diable, & viuez en vntemps

auqrelSatan eſcune extraordinairement,'& fait

ſes plus grands'efforts pource que ſon remps

eſt prés : vn temps aiiquel la beſte fait la guerré

Atºsci; 7 aux si ass les temonte :"vu temps auquel

+ _ > r^LIt
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tout à l'entour de nous ne ſont que ruines &

deſolations, Satan ſe propoſant que ceſte coupe

paſſera auſſi à vous que Dieu a eſpargnés iuſ

ques icy. Car il n'eſt pas moins alteré de voſtre

ſang que de celuy de vos freres, & le fils de per

dition endé de fi grands ſuccez ſe promet qu'en

bref en ce pays-cy, auſſi bien qu'aux autres , il

releuera les ruines de ſon Empire , afin que de

toutes ces confiderations r'aſſemblées enſemble

les vnes vous retiennent en humilité , & en

crainte , & en vne ſaincte follicitude , l.s autres

vous encouragent & vous ſoyent en conſola

tion. Et toutes enſemble vous forment à la pie

té , à racheter le temps , à preuenir les embuſ

ches de Satan , à vous hafter en ceſte courſe , &

viure d'vne vie conforme à voſtre vocation.

Que celuy qui a oreilles oye ces choſes , & les

fiche en ſa memoire, de peur que ſi vous veniez

à fermer vos oreilles à ſa parole , il ne ferme les

ſiennes à vos prieres. Et ne ſoit ſourdà vos cris

pource que vous auez eſté ſourds à ſes aduer

tiſſemens. -

Que le Dieu de tou'e conſolation, le pere de

miſericorde qui donne l'ouye aux ſourds & la

veué aux aueugles, vueille ouurir vos oreilles &

diſpoſer vos cœurs pour comprendre ces cho

ſes. Luy qui a frappé la pierre , & les eaux en

ſont decoulées , vueille toucher les cœurs de

pierre pour en faire decouler la repentance.

Qu'il vueille ſanctifier vos cœurs par l'eſprit de

ſa crainte , vous fortifier en la foy , vous donner

vne viue apprehenſion de ſa grace, vne pleine

certitude de voſtte ſalut en leſus Chtiſt, iuſqu'à
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ce que nous paruenions autemps auquelil ne ſera

plus queſtion de dire, qui a oreilles pour ouyr oyr,

§ qu'alors nous verrons les choſes qui .

ont annoncées à nos oreilles. Nous verrons

le ſalut de Dieu , nous verrons la face de Dieu

en laquelle eſt le raſſaſiement de contentement.

Pſiº Nous verrons celuy qui nous dit , qui a oreilles

pour ouyr oye , aſſauoir noſtre Seigneur &

Sauueur Ieſus , auquel auec le Pere& .. , .

le ſainét Eſprit ſoit honneur & ,

gloire és ſiccles des ſie- : , , ..

cles. Amcn. : - . : ,
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